
L’essence des sens 

 

Ce reflet de mon âme, 

Qui tait toute espérance, 

Guidée par tant de larmes, 

Echappées de l’enfance. 

 

Mon innocence s’est enfuie, 

Un vide se creuse dans mes veines, 

L’enfant rieuse est repartie,  

La mélancolie entre en scène. 

 

L’acte I s’est effacé, 

Mon âme me joue quelques tours, 

L’acte II est commencé, 

C’est la scène en mal d’amour. 

 

Quelque affection qui règne en soi, 

Je te demande de partager, 

Ton âme n’appartient qu’à toi, 

Juste un geste, une amitié… 

 

L’acte III, c’est l’éternel, 

Recommencement de la vie, 

Alors s’installent les querelles, 

Et se prononce l’agonie. 

 

L’acte I, II, III réunis, 

Transforment vos vies et vos jours, 

Quant sonne le glas lors d’une nuit, 

On se rappelle les beaux jours. 

 

Le premier rôle, c’est l’éternel, 

Théâtre morose de nos vies, 

Acteur de notre naturel, 

Notre esprit tombe dans l’oubli. 


